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DIEU A TANT AIMÉ LE MONDE… 
Jn 3, 16-21 

Seigneur mon Dieu, quel bonheur de pouvoir te retrouver ce matin. Quelle joie de 
savoir que l’évangile de ce jour va me faire contempler ton amour. Esprit Saint, toi qui 
me fais naître d’en haut, sois l’âme de ma prière. Jésus, toi le Sauveur ressuscité, que 
ma prière devienne la tienne et que la tienne soit la mienne. 

« Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, afin que quiconque croit en 
lui ne se perde pas, mais obtienne la vie éternelle. Car Dieu a envoyé son Fils dans le 
monde, non pas pour juger le monde, mais pour que, par lui, le monde soit sauvé. » 
Seigneur mon Dieu, je reçois ces deux versets comme le plus beau résumé de toute la 
Bible, la Bonne Nouvelle par excellence, le cœur même du kerygme, un de ces 
passages qui mérite d’être appris par cœur pour résonner à l’infini dans mon âme et 
trouver sans cesse de nouveaux échos dans ma vie. 

Oui, mon Dieu, je reconnais et je confesse que tu aimes le monde. Et pas d’un amour 
quelconque ! Pas d’un amour condescendant ; pas d’un amour qui te ferait chercher 
dans le monde un reflet de ce que tu es ; pas d’un amour qui attendrait un minimum 
de réciprocité pour se donner vraiment ; pas d’un amour uniquement affectif qui 
n’intègrerait ni notre faiblesse radicale ni nos refus de t’aimer en retour ; pas d’un 
amour débonnaire non plus ; mais d’un véritable amour. 

Oui, mon Dieu, je m’émerveille et je confesse que tu aimes le monde du même amour 
que tu aimes ton Fils unique. D’un amour éternel qui précède le temps lui-même et 
s’étend au-delà de tous les temps ; d’un amour infini qui ne se limite ni à sa source ni 
dans son cours ni dans l’océan qu’il engendre ; un amour parfait capable de porter 
toute chose à son achèvement avec la plus grande simplicité ; un amour inconditionnel 
et gratuit ; un amour universel dont personne n’est privé, pas même le plus 
abandonné ; un amour personnel que chacun reçoit pour ce qu’il est et comme il a 
besoin ; un amour créateur sans lequel rien ne serait venu à l’existence ; un amour 
sauveur sans lequel rien ne serait sanctifié… 

Seigneur mon Dieu, tant de mots pourraient qualifier ton amour pour le monde. Je ne 
parviens pas à contempler autre chose ce matin. Je ne parviens pas à méditer 
l’ensemble des deux phrases de Jn 3, 16-17. Je viens seulement reconnaître ton 
amour, révélé en la Personne de Jésus, incarné en sa chair, glorifié en sa résurrection, 
manifesté dans l’action de l’Esprit Saint, répandu sur le monde à la Pentecôte, chanté 
dans l’Église et annoncé dans l’évangélisation… Gloire à toi, ô mon Dieu. Que ma 
prière ce matin soit une louange de gloire ! Amen. 

Toi, quand tu pries, retire-toi… (Mt 6, 6) 
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